
INTRODUCTION
Des membres des Forces armées canadiennes ont été en 
service en Éthiopie et en Érythrée de 2000 à 2003 dans le 
cadre d'une mission de paix qui y était menée par les Nations 
Unies (ONU). À certains moments, plus de 500 Canadiens 
étaient en service dans cette région chaude, poussiéreuse et 
éloignée, dans le cadre d'un e�ort international plus vaste.
 
ÉTHIOPIE ET L'ÉRYTHRÉE
L'Éthiopie et l'Érythrée sont deux pays voisins situés dans la 
corne de l'Afrique, dans la partie la plus à l'est du continent. 
Cette région d'Afrique a vécu de graves problèmes au cours 
des années, la sécheresse et les guerres ayant souvent rendu la 
vie des habitants très di�cile. 

L'Éthiopie est la plus ancienne nation indépendante 
d'Afrique. Ce vaste pays aux ethnies diverses a une super�cie 
de plus de 1,1 million de kilomètres carrés, soit l'équivalent 
des Territoires du Nord-Ouest, et compte plus de 65 millions 
d'habitants.

L'Érythrée, pour sa part, est un petit pays essentiellement 
rural situé juste au nord de l'Éthiopie, le long des rives de 
la mer Rouge. Elle a une super�cie d'un peu plus de 
120 000 kilomètres carrés, ce qui équivaut à deux fois la 
Nouvelle-Écosse, et une population de plus de quatre millions 
d'habitants.

Pendant les années qui ont suivi la Seconde Guerre mondiale, 
l'Éthiopie et l'Érythrée ont fait partie d'une fédération 
politique, mais de nombreux Érythréens voulaient obtenir 
l'indépendance et se révoltaient fréquemment, ce qui a 
entraîné plusieurs décennies de violence. L'Éthiopie, après 
une guerre civile importante, a �nalement abandonné ses

revendications territoriales en Érythrée au début des années 
1990 et l'Érythrée est devenue indépendante en 1993. Ce 
geste n'a toutefois pas mis �n aux hostilités et le con�it 
entourant le tracé exact de la frontière entre les deux pays, 
qui n'avait pas été bien dé�ni, a engendré des frictions 
importantes.

En 1998, d'autres con�its sont survenus, l'Éthiopie et 
l'Érythrée assemblant des centaines de milliers de soldats le 
long de leur frontière commune. L'année suivante, les deux 
pays se livraient des combats féroces qui ont dégénéré en 
guerre de tranchées rappelant la Première Guerre mondiale. 
Plus de 100 000 soldats et civils y ont perdu la vie et 650 000 
personnes se sont réfugiées dans la région avant la déclaration 
d'un cessez-le-feu, en 2000. Avant la �n de l'année, une 
entente était signée et les Nations Unies acceptaient d'envoyer 
des casques bleus dans la zone.

RÉACTION DU CANADA ET DU MONDE
La mission de maintien de la paix de l'ONU engagée dans la 
région frontalière située entre l'Éthiopie et l'Érythrée a été 
établie pour contrôler le respect des conditions du traité de 
paix et pour voir à ce que la zone temporaire de sécurité d'une 
largeur de 25 kilomètres établie entre les deux pays soit 
maintenue jusqu'à ce qu'ils en arrivent à une entente sur 
le tracé dé�nitif de la frontière en travaillant en étroite 
collaboration avec les deux parties dans le but de favoriser la 
paix, la con�ance et la sécurité. 

La contribution du Canada aux e�orts de paix en Éthiopie et 
Érythrée a eu lieu au début de la mission de l'ONU. Vers la 
�n de 2000, un contingent de 450 membres des Forces 
armées canadiennes a contribué pendant six mois à 
l'établissement de l'e�ort international dans la région. Cette
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présence canadienne  comprenait des blindés de 
reconnaissance, des unités d'infanterie mécanisée, un 
régiment d'ingénierie et des éléments d'intendance.

Les Canadiens faisaient partie du premier bataillon de la 
mission de l'ONU à être entièrement opérationnel à cet 
endroit. Les soldats canadiens ont établi des postes de contrôle 
et des bases pour les opérations de patrouille et de surveillance 
dans des secteurs importants de la région a�n de voir à ce que 
les troupes se retirent comme prévu. La première tâche 
consistait à s'assurer que les deux parties se retirent de la zone 
contestée a�n de créer une zone de sécurité temporaire, un 
processus qui a duré trois mois. À bord de leur véhicule 
légèrement blindé Coyote, les soldats canadiens ont été en 
mesure d'a�ronter les forces des deux parties qui e�ectuaient 
des raids dans des villages abandonnés situés dans la zone 
de sécurité pour y trouver des fournitures nécessaires à 
l'érection de nouvelles forti�cations et pour mettre en vigueur 
les conditions du nouveau traité de paix. Une fois les forces 
opposées retirées aux endroits convenus et la zone temporaire 
de sécurité établie avec succès, en avril 2001, les Canadiens 
ont continué de surveiller la présence érythréenne et 
éthiopienne dans la région. La plupart des Canadiens ayant 
terminé leur déploiement de six mois ont commencé à 
rentrer au pays en juin.

En plus de ce contingent important, six membres des Forces 
armées canadiennes ont fait partie d'un groupe international 
d'environ 220 observateurs militaires de l'ONU chargé de 
surveiller la zone de sécurité entre les deux pays en assurant le 
respect du traité de paix et en interagissant avec les forces des 
deux parties dans le but d'obtenir l'acceptation de la présence 
de l'ONU. Ces observateurs se sont également entretenus 
avec la population locale pour obtenir de l'information 
et déterminer leurs besoins humanitaires. Cette présence 
canadienne s'est maintenue jusqu'en juillet 2003.

La situation frontalière entre l'Éthiopie et l'Érythrée n'est pas

encore résolue et les tensions demeurent. Par contre, la 
présence continue des forces internationales de maintien de la 
paix a permis d'éviter l'éclatement de nouveaux combats à 
grande échelle au cours des dernières années. 

FAITS ET CHIFFRES
• Le contingent canadien a été déployé avec ceux des Pays-Bas 
et du Danemark dans le cadre de la Brigade d'intervention 
rapide des forces en attente des Nations Unies (BIRFA), une 
force multinationale de déploiement rapide créée pour réagir 
promptement aux problèmes survenant dans les régions 
en di�culté du monde. Cette force est conçue pour un 
déploiement de six mois a�n de permettre l'organisation 
d'une mission de suivi des Nations Unies.

• Il est arrivé que le contingent des forces de maintien de la 
paix des Nations Unies servant en Éthiopie et en Érythrée se 
compose de plus de 4 000 militaires et 450 civils provenant 
de plus de 40 pays.

HÉROS ET BRAVES
Les soldats canadiens s'exposent à de nombreux risques 
lorsqu'ils participent à des missions de maintien de la paix. 
En Éthiopie et en Érythrée, le mercure dépassait souvent 50 
degrés le jour, sans aucune brise, et pendant la nuit, 
l'humidité élevée rendait le sommeil di�cile. Il y avait des 
mouches partout dans les aliments, dans les tentes et dans les 
véhicules. En raison de la sécheresse prolongée dans la région, 
une poudre �ne recouvrait les soldats.

Bien que les missions de paix aient un caractère politique 
indéniable, les membres des Forces armées canadiennes qui y 
prennent part vont souvent au-delà de la dé�nition stricte 
de leur mandat a�n d'aider les personnes dans le besoin. 
En Éthiopie et en Érythrée, les Canadiens ont o�ert 
bénévolement leurs ressources et leurs compétences a�n de 
travailler avec la population d'un village d'Érythrée à la  
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reconstruction d'une école ayant subi des dommages. Ces 
e�orts humanitaires dans la région, grandement conçus et 
défrayés par les membres des Forces armées canadiennes 
eux-mêmes, comprenaient la distribution de vêtements, de 
fournitures scolaires, d'équipement sportif et de jouets aux 
enfants de la région où ces militaires étaient stationnés. 

SACRIFICES
Un con�it armé cause des sou�rances à tous les intéressés, 
que l'on parle des combattants, des civils pris au piège des 
hostilités ou de ceux qui doivent tenter de restaurer la stabilité 
de la région dévastée par la violence. Les membres des Forces 
armées canadiennes connaissent bien les avantages et les 
sacri�ces associés aux e�orts de soutien de la paix.

Ceux qui maintiennent la paix doivent travailler dans des 
situations volatiles où les risques de préjudices personnels sont 
réels. Les tirs hostiles et les mines (qui ont endommagé des 
véhicules canadiens durant cette mission) sont peut-être les 
dangers les plus visibles de la zone de con�its, mais ils ne sont 
pas les seuls. Les accidents de véhicules, les maladies obscures 
et les troubles psychologiques résultant des conditions 
di�ciles auxquelles sont exposées ces personnes sont tous de 
lourds prix qu'elles doivent parfois payer des années durant. 
Bien qu'aucun membre des Forces armées canadiennes n'ait 
perdu la vie en Éthiopie ou en Érythrée, 10 membres du 
personnel des Nations Unies provenant de six pays di�érents 
sont morts au cours des e�orts de maintien de la paix dans 
cette région très chaude et très aride. En tout, dans le cadre 
des e�orts de maintien de la paix auxquelles a participé le 
Canada, environ 130 militaires canadiens ont perdu la vie.

PROGRAMME LE CANADA SE SOUVIENT
Le programme Le Canada se souvient d'Anciens Combattants 
Canada incite les Canadiens et les Canadiennes à se renseigner 
sur les sacri�ces et les réalisations de tous ceux et celles qui ont 
servi et qui continuent de servir leur pays en temps de guerre 
et de paix. Il invite aussi les citoyens à prendre part aux 
activités commémoratives qui aident à préserver l'héritage 
qu'ils nous ont légué et à le transmettre aux générations à 
venir. 

Pour en apprendre davantage sur le rôle qu’a joué le Canada 
durant les missions de soutien de la paix, consultez le site Web 
d’Anciens Combattants Canada à l’adresse veterans.gc.ca ou 
composez, sans frais, le 1-866-522-2022. 

POUR EN SAVOIR DAVANTAGE
• Anciens Combattants Canada : veterans.gc.ca

• Passerelle pour l’histoire militaire canadienne : 
    www.cmhg.gc.ca

• Association de vétérans du maintien de la paix :
    www.cpva.ca/index_f.htm

• Association canadienne des vétérans des forces de la paix 
pour les Nations Unies : www.cavunp.org/index_f.html

• Légion royale canadienne : www.legion.ca

Cette publication est disponible dans d’autres formats sur 
demande.
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